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Ottawa débloque $120,000 pour Pointe-Noire
par Gilles OUELLET

du huri'ju du Soltul

Sï n.ES U‘ mini'-tèri- féderdl 
des Transport'! a oitro>6 un peu plus 
toi (itte s< mainc un i ont rat de 
$12(1000 au groupe d inuémeur-.
. onseiK Oup >nl Ro> Berficron (la 
ri^py Leroux 11 Assoctr“s de Sept lies 
l>our la confection d un plan de dése 
loppemtnt de la réfiion de Pointe 
Noire

Pn (onliant la nouielle au SO 
I P IL hier le député de Mantcouafian

aux Communes M Gustave Blouin a 
précise que le travail débutera vxai 
, mbl iblemeiil «n janvier prochain 

pour vtre lompUte a la lin de 1979

La réRion partuulierement vise» 
pour le plan directeur est (ormee des 
lut») ai res de terrains et de lots sul>- 
merRes dont le ministre des Trans 
ports M Otto LanR avait annonie 
1 acquisition par les Ports nationaux 
en juillet dernier

Oi passaRe à Sept Iles pour 1 inau 
Rur.ition de la nouvelle aeroRari ré 
Rionale M LanR avait révélé que le
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gouvernement fédéral engagerait jus­
qu a $1 2 million pour une première 
phase de développement de te sec 
tiur, dont $730 000 pour 1 acquisition 
de les terrains de la compagnie 
Wabush Mmes

M Lang avait aussi parle d etudes 
techniques et de planification detail 
kes pouvant coûter plus de $4<X)000 
or le contrat conclu cette semaine 
marque un premier pas concret dans 
< es etudes

I e ministre qui a eu 1 occ.ision de 
survoler le setteur en juillet, a vante
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les avantages de Pointe Noire dont les 
terrains sont bien protèges des va 
gués et du vent pourvus d un amen 
plan, et aisement transformables pour 
des activités lourdes et portuaires , 
avait il dit ajoutant que cet emplace­
ment avait lté retenu par Ottaua en 
vue d intégrer le plan de développe 
ment regional et lelui du secteur de 
l'ointe Noire

l.a recherche qu entreprendront 
bientôt les ingénieurs permettra d i- 
dentifier les facteurs économiques 
dans 1 évolution du port établira des 
scenarios de développement iKirtuai-

res de meme que les besoins indus 
iriels a satisfaire et les probabilités 
d implantation

Le dossier préliminaire prévoit 
que les professionnels devront ana 
Ijser les besoins en énergie electri 
(jue, en aqueduc encommmunications, 
et les liesoins en conduite pipe line 
U' devis de travail précise qu il faudra 
prévoir une rampe pour le traversier 
rail, de meme que les liaisons avec le 
parc industriel qui se trouve dans ce 
secteur

Rappelons que la région de Poin 
te Noire constitue 1 endroit privilégie 
par les Ports nationaux pour le debar 
cadére pour le traversier rail, si ja 
mais ce moyen de transport atteint un 
jour Sept lies

Le depute de Manicouagan M 
Blüuin est particulièrement satisfait 
de 1 octroi de ce contrat qui accrédité 
encore un peu plus la vocation pour 
1 industrie lourde qui est dévolue a 
Pointe Noire Ce secteur, situe a une 
quinraine de milles du centre ville de 
Sept Iles est tout de meme dans les 
limites de la municipalité
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M Gustave Blouin

Sept-lles: TADS 
lance sa campagne
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SEIT ILEb i(i O ) — Le seul can 
dirlat preseiilcmcnt sur les rangs en 
Mie de 1 election complementaire du 
14 janvier 1979 au tonseil municipal 
de Sept Ilev M Ghislain Miousse 
f'ortc couleurs du parti d opposition 
\DS (Action den.ocratique de Sept 
Ile I vient de lancer sa campagne 
clcitorale

Li programme ou parti et quel 
ques resolutions adoptées à 1 occasion 
du congres annuel de 1' \DS au début 
de novembre servent de plateforme 
elt ctorak a V Mious'-c

\iii''t dans les prochaines semai 
nés M Miousse publiera un program 
me d orientation des loisirs pour Sept 
Iles a la suite du retentissant rapport 
Benoît Miron qui a transformé le .Ser 
V II e munii ipal des loisirs ces derniers 
mois

Puis M Miousse réclamera au 
tours de la campagne une politique 
municipale claire dans loitroi des 
contrats aux firmes de professionnels, 
1 actuel conseiller de 1 ADS, Mme 
Claudette \ illeneuve a tente sans trop 
de svicces d introduire une resolution 
dans ce son* au conseil plus tôt cette 
année

I e candidat Miousse demandera 
aussi une meilleure coordination des 
servîtes municipaux afin de secouer 
1 inertie de la machine administrative 
et de favoriser ainsi 1 exécution rapide 
dis reglements ordres ou demandes 
i xpresses votees au conseil muni 
t ipal

Enfin un point cher a 1 ADS sera 
(kfendu par M Miousse soit 1 engage 
ment d un conseiller juridique a plein 
temps a la ville on sait que présinte 
ment c est Me Guy Pettigrew qui agit

lomme conseiller juridique de la ville 
mais a temps partiel

le iimsiiller lu programme de 
1 \Ds le I>r Roi h Banville a présenté 
M Miousst au iimrs d une conference 
de presse déilinant les nombreux 
engagements sotiaux du candidat ces 
dix dernières années depuis la prési 
denie de 1 Association internationale 
dos m.ichini'tes en passant par des 
responsabilités au hockey, chez les 
Chevaliers de Colomb et a la Croix 
Rouge Ce travailliur est maintenant 
vice président du parti politique pour 
lequel il est < andidat

Quelque 17 000 personnes auront 
droit de vote aux elections du 14 
janvier cet appel au peuple est deve­
nu nécessaire après la démission 
frara - inte de Me Charles Henri 
Desrosiers tomme conseiller, au début 
de novembre dtmier

Par ailleurs les rumeurs de candi 
dature vont bon tram h Sept Iles 
\insi M t laudi St Pierre conseiller 
municipal de 1973 j 1977 a confirme au 
SOI EIL qu il Otait présentement en 
période de reflexion et qu il fera part 
d( s 1 décision au retour des Fetes

M Lauréat Mithot conseiller en­
tre 1964 et 1973, a pour sa part confie, 
hier ne pas avoir encore pensé 
sérieusement a cela quelques per­
sonnes 1 auraient approché mais il ne 
se décidera que dans quelques semai­
nes Les mises en candidature n au­
ront lieu que le 7 janvier

Enfin uni iandidature qui revient 
avei chaque cleition lelle de 1 hom 
me d affaires Charles \ Langlois a 
ite évoquée ce dernier a affirmé au 
SOI EU hier, qu il n était absolument 
pas question qu il soit candidat aux 
(Icitions mun cipales du 14 janvier 
prochain

CORRECTION
Il s est glissé une erreur dans notre annonce parue mer 
credi le 6 décembre, en page G1 de ce loumal AI article 
CHAINE STEREOPHONIQUE en spécial

vous auriez dû lire: $849.95 
(au lieu de $599.95 tel qu annoncé)
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Plat» Fleur 
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Excusez moi m'dome mois 
c est porce qu’il ne reste

___ que 14 |Our*
de mogosinoge 
ovani NoeP

UN SECOND MAGASIN STEINBERG OUVRE SES 
PORTES A QUEBEC EN MOINS DE DEUX MOIS

Ml

J J

M Romain Langlois conseiller municipal du d sine* Les Saules o présidé hier 
motin (le mercredi 6 décembre) lo cérémonie d inauguration d un nouveau supermorche 
Steinberg ou 1920 boulevord Masson Les Saules Ce nouveou magasin Steinbe'g. le 
deuxième 6 ouvrir ses portes 6 Quebec en moins de deux mon est la concrétisation d un 
concept nouveou de lo mise en marché Avec comme noyou un marché d olimentotion 
ogrondi ce magasin couvre prés de 40 (XX) pieds corrés de surfoce On y trouve plusieurs 
innovations dons f'ogencement comme dons lo vonélé des morchond ses à I élo’oge En 
breh ce mogosm nouveau genre oBre dovonfoge que ce que I on peut voir de comporoble 
Lo photo Cl dessus o été prise ou moment ou le représentant officiel de lo ville de Cîuebec, 
M Romoin Longlois. procédait o la coupe du troditionnel ruban

On reconnaîtra égolement sur lo photo (de gouche d drone) MM Jéan-Clauds 
Ltlievr*, vice président et directeur générol de la division Quebec Nord JacqUéS Planté, 
géronf du mogosm le conseiller Langlois, Jacll Lcvine, président de Ste nberg Inc , et 
Raymond LtWIt, directeur régional xnn j
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M. Jacques Garon, économiste

Eventuelle diminution de notre niveau de vie
par Gilles OUELLET
du bureau du Soleil 

SEPT ILES — "Nous vivons au- 
dessus de nos moyens au Canada, 
selon M Jacques Garon, économiste et 
membre du service de recherche éco­
nomique à la Banque Royale, et il faut 
s attendre à une éventuelle diminution 
de notre niveau de vie dans tes 
prochaines années si le rythme actuel 
se maintient.”

Cette conclusion a été tirée par M 
Garon. mercredi soir, alors qu il trai­
tait de la situation économique actuel­
le et du dollar canadien devant quel­
que 70 personnes réunies à Sept-lles, 
pour la fondation de la section régio­
nale de l'Institut canadien des affaires 
internationales.

La situation commerciale moins 
concurrentielle du Canada, les coûts 
des progiammes sociaux et les effets 
des emprunts massifs des dernières 
années conduiraient notamment vers 
une telle diminution du niveau de vie 
Mais de tels propos n'ont guère semblé 
émouvoir les participants déjà repus 
de tant de chiffres et de données 
statistiques sur l'économfe québé­
coise, canadienne et mondiale

M Garon a entre autre parlé du 
produit national brut, de 1 inflation, 
des prévisions de l'écoindicateur, des 
mesures de contrôle, des investisse­
ments et des pressions qui s'exercent 
sur la devise canadienne.

La production de biens et services

a atteint $230 milliards au Canada en 
1977. dont 40 pour 100 en Ontario et 
23 5 pour 100 au Québec, ce qui 
constituerait une assez bonne perfor 
mance

Par ailleurs. M Garon a affirmé 
que 1 inflation avait été alimentée de 
façon dramatique ces dernières an­
nées par la croissance des dépenses 
gouvernementales. L'actuelle tendan­
ce à diminuer les dépenses de cette 
nature indique une bonne marche 
pour le futur, a dit le porte parole de 
la Banque Royale.

L écoindicateur, qui annoncerait 
assez justement de six à neuf mois à 
1 avance l'activité économique, per 
mettrait d espérer une légère reprise 
au milieu de 1979; les prévisions de la

croissance réelle (enlevant l'inflation) 
serait de 2 5 pour 100 au Québec et de 
3 5 pour 100 au Canada pour Lan 
prochain

Par ailleurs, l indice des prix à la 
consommation qui a grimpé de 9 3 
pour 100 cette année augmenterait de 
7 6 pour 100 1 an prochain, a dit M 
Garon. qui s interroge toutefois sur 
l'attitude syndicale au cours de la 
période d après contrôle des prix et 
des salaires

Ombre de plus au tableau, le 
chômage qui a atteint 8 5 pour 100 
cette année augmentera à 88 pour 100 
l'an prochain; au Québec, le chômage 
pourrait grimper jusqu à 12 7 pour 100 
durant certains mois de l'hiver, a dit 
M Garon La main-d oeuvre s accroit

plus rapidement et les emplois sont 
plus rares, a affirmé le conférencier

l,es entreprises d'utilité publique 
(ex baie James) représenteront le 
quart des investissements publics et 
privés au Québec l'an prochain, estime 
M Garon, le secteur manufacturier 
devrait faire bonne figure avec près de 
21 pour 100 du total

Question préoccupante pour tous: 
la dévaluation du dollar canadien, 
l’our .\L Garon, ce phénomène avec 
lequel il semble que 1 on s'habitue à 
vivre aidera le pays à reprendre pied 
dans le contexte de la concurrence 
internationale

Pour M Garon, quelques raisons 
assez précises expliquent les actuelles 
pressions sur notre dollar' les effets

du pacte canado-américain de 1 auto, 
les voyages et le tourisme, et les 
investissements étrangers au Canada 
qui ont augmenté faiblement compara­
tivement aux investissements faits ail­
leurs. puis les importants rembourse­
ments d emprunts contractés à l'étran­
ger par le Canada, les gouvernements 
provinciaux et des corporations publi­
ques. l>e porte-parole de la Banque 
Royale prévoit que notre monnaie 
rester.! encore à $0 85 face au dollar 
américain

Il reste des inconnus, soit les effets 
spéculatifs que pourraient avoir sur 
notre dollar les prochaines élections 
fédérales, la tenue éventuelle du réfé­
rendum au Québec et les contrecoups 
des politiques américaines sur le 
Canada.

Service vétérinaire en clinique ou à 
la ferme, dans la région de Rimouski

par J.-Claude PAQUET
du bureau du Soleil

RIMOUSKI — La clinique vétéri­
naire St-Pierre inaugurait, cette se­
maine, son nouvel hôpital de la rue 
Sainte-Anne, à Rimouski.

Disposant de salles de consulta­
tion, de radiologie, de chirurgie, de 
pharmacie et même d hospitalisation, 
la nouvelle clinique est certainement 
la plus importante à l'Est de Québec, 
avec trois vétérinaires et deux techni­
ciens en santé animale à son service.

C est en 1945 que le Dr Benoit

Dumas ouvrait à Rimouski le premier 
cabinet de médecine vétérinaire, des­
servant le Bas-Saint-Laurent et la 
Gaspésie. C était pour ainsi dire 1 épo­
que du missionarisme, alors que le Dr 
Dumas devait visiter les régions éloi­
gnées en train ou en cariole

En 1970. le Dr Ghislain St-Pierre se 
portait acquéreur du cabinet du Dr 
Dumas, et trois ans plus tard, son 
frère, le Dr Léon-Paul St-Pierre, deve­
nait associé Et c'est en 1975 que la 
clinique retenait les services du Dr 
René Larrivée

Etant engagée dans l'assurance-

sante animale contributoire du minis­
tère de 1 Agriculture. la clinique vété­
rinaire couvre le territoire s'étendant 
de Saint-Simon à MontJoli. au sud 
jusqu'à Biencourt et IxîS Hauteurs, et 
dessert même une partie de la Côte- 
Nord. où l'on compte une dizaine de 
fermes mais pas de services vétérinai­
res pour les animaux de ferme

On sait qu en vertu de cette assu­
rance, les agriculteurs paient $6 50 par 
visite au vétérinaire et le gouverne­
ment paie le reste, quelle que soit la 
distance parcourue. D autre part, le 
gouvernement paie 50 pour 100 des 
frais de chirurgie et autres soins
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spéciaux. Seuls les médicaments sont 
entièrement aux frais de l'agriculteur.

Les services de trois vétérinaires 
assurent la présence régulière d un 
vétérinaire à la clinique, principale­
ment pour les soins aux petits animaux 
domestiques, pendant qu'un autre 
s'occupe de la tournée des étables 
selon les appels des agriculteurs, et 
que le troisième s'occupe des appels 
d'urgence, à toute heure du jour, du 
soir ou même de la nuit.

.•\ cette fin. la clinique dispose de 
deux véhicules munis de radio­
téléphones et d'une pharmacie mobile 
permettant de traiter la majorité des 
cas I-a plupart des appels à la ferme 
concernent l'assistance au vêlage, les 
retentions placentaires après le vêla­
ge, les mammitcs. 1 acétonémie, les 
diarrhées chez le veau, les castrations, 
les maladies parasitaires, les vérifica­
tions de grossesse, etc IjCS vétérinai­
res sont parfois appelés à faire des 
interventions chirurgicales sur place, 
dont la césarienne n est pas la moins 
fréquente

I^s vétérinaires de la clinique 
soulignent d'autre part qu'ils profitent 
avantageusement de la proximité des 
laboratoires du ministère de 1 Agricul­
ture. ou il y a également trois méde­
cins vétérinaires en service, et qui 
peuvent fournir très rapidement des 
résultats d'autopsie, d'analyses de 
sang, d antibiogrammes, d'analyses 
bactériologiques et même d'analyses 
fourragères et de sols.

Bref, la clinique offre la gamme 
complete de services vétérinaires, y 
compri;. l orthopédie, la chirurgie gé 
ncrale et les transfusions sanguines, 
tant à la clinique qu'à la ferme, 
quelques très rares cas étant référés à 
l'école de médecine vétérinaire de 
Sainte Hyacinthe.
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Les animaux domestiques sont soignés en clinique.

L'aide du véténnaire est souvent nécessaire lors d'un vêlage

Six nouveaux 
emplois

RIMOUSKI (CQ) — La con­
ference administrative régio­
nale de 1 est du Québec (CA- 
REQl par le biais de son 
comité d'approbation chargé 
d'administrer le programme 
de création d emplois com­
munautaires annonce qu une 
subvention de $10.000 est ac­
cordée à 1 entreprise B B 
Mécanique Enr

L acceptation de cette sub­
vention par la conférence 
administrative de l est du 
Québec devrait permettre la 
création de quatre (4) nou 
veaux emplois permanents et 
deux (2) emplois à temps 
partiel et porte à dix (10) le 
nombre de projets ainsi ac­
ceptés
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Le manoir de la seigneune Joly de Lotbinière. à Pointe-Platon
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Document sur l'histoire de huit 
paroisses du comté de Lotbinière

par Gilles PEPIN
du bureau du Soleil

LEVIS — La Commission scolaire 
refiionale rie Tilly, par son sersice 
d éducation des adultes, veut intéres- 
hcr les gens de Lotbinière à l histoire 
locaie

L’ne première tentative d'un cours 
portant sur la géographie locale a 
I l houe le cours a été offert à l'autom­
ne 1977; mais aucune personne n a 
donné son inscription Mais l'argent 
qui avait été prévu à cette fin aura été 
quand même très utile, puisqu'il a 
-.cni à la publication d'un document 
de huit géantes pages et intitulé Au 
fil de quelques paroisses de Lotbi- 
niére '

Il s agit d un document d informa­
tion sur 1 histoire de plusieurs parois­
ses entourant l école secondaire poly- 
\alente de Sainte-Croix I>otbinièrc, 
Saint-Edouard. Laurier-Station. Sain- 
te-Croi.x. Issoudun, Sainte-Emmelie de 
Leclercville. Saint Antoine-de-Tilly et 
loly

L ouvrage a été publié en 3,000 
exemplaires et sera distribué, d ici 
quelques jours, dans les foyers des 
huit localités concernées, a révélé 
Louise Beaulieu, du service d éduca­
tion des adultes à la régionale de Tilly.

Si les gens ont le goût de s'inscri­
re à un cours ou d'entendre des 
conférences, soit cet hiver soit à 
l automne pnichain, ils n'auront qu'à 
le faire savoir . a déclaré Mlle Louise 
Beaulieu

La petite histoire
M Yves Tousignant. président fon­

dateur de la Société d histoire régio­
nale de lotbinière. a collaboré à titre 
de personne re.ssource dans la prépara 
tion du journal Celui-ci relate en effet 
les faits de la petite histoire: origine 
de la paroisse, des noms, identifica­

tions des monuments et de quelques 
personnages qui ont laissé leur 
marque.

Cette publication rassemble beau­
coup de faits utiles i>our faire connai- 
ire l'histoire locale Le service d'édu­
cation des adultes ne pouvait mieux 
réussir dans son désir d'étre présent 
et de piquer la curiosité des gens.

En somme, c est une expérience, 
comme 1 ont précisé les dirigeants du 
service d'éducation des adultes à la 
régionale de Tilly.

Dés la page couverture, le lecteur 
y découvre tout de suite des questions 
qui l'incitent fortement à scruter et à 
conserver ce document

Vous souvenez-vous de la date de 
fondation de votre paroisse’ ..Savez- 
vous pourquoi il y a un endroit, à 
Sainte-Croix, qui porte le nom de Trou 
du curé?...Vous rappelez-vous de la 
profession de Pamphile I^may'’

Voilà autant de questions aux­
quelles vous trouverez des réponses si 
vous parcourez ces quelques pages", 
lit-on aussi sur la page couverture de 
ce document d histoire.

Depuis les seigneuries
Evidemment, on ne pouvait man­

quer l'occasion de rappeler l'époque 
des seigneuries

"Sis en bordure du fleuve. le 
territoire qui constitue le comté de 
Lotbinière. fut partagé en seigneuries 
à l'époque de la Nouvelle-France. En 
effet, dès 1637. une première conces­
sion fut faite aux "Dames Ursulines de 
Québec", d une lieue de terre de front 
sur le fleuve au lieu dit Platon 
Sainte-Croix, sur dix lieues de profon­
deur. Octroyé en 1637, la seigneurie de 
Sainte-Croix ne fut prise en possession 
que le 12 septembre 1646

Accordée d'abord aux commu­
nautés religieuses pour les aider à

subsister dans leurs oeuvres, les sei­
gneuries eurent des départs plutôt 
lents. Ce n'est vraiment qu un quart de 
siècle plus tard que s'ouvre, dans 
Lotbinière. l'ère des seigneuries. En 
l'espace de deux ans. toute la région 
bordîcrc du fleuve appartient à des

proprietaires seigneurieux. Des 1672. 
les seigneuries de Ixitbinière et de 
Bonsecours encadrent celle de Sainte- 
Croix Le 31 août 1700. Noël Le 
('■ardeur de Tilly se portait acquéreur 
de la seigneurie de Villieu et lui 
donnait son nom

p!

•Oi#-. ..jVi-

«

4

. f.H i

JAMS
GRAND CONCOURS
"NOËLSUR ROUES"

DU 23 NOV. AU 23 DÉC. 1978
TIRAGE LE 23 DÉCEMBRE 1978

A GAGNER: 2 MINI-CAMIONNETTES*
identifiées "LE SOLEIL"

/- ,X_

Il s 1

1
•Usage prohibe sur les voies publiques

Règlements:
_ Il 511811 de repondre à la question reglementaire msente sur le

coupon de participation
— Lf^s employés des magasins du centre commercial Jadis et 

des Immeuh'es Francana Ltee. ainsi que les membres de leur 
ramiHo imirTOdiate. ne sont pas eiigibles â ce concours

Pour participer. Remplissez ce coupori et déposez-ie dans le mail,
chez JADIS, ou demandez-ie à votre marchand

ri'
i l’T-Jfe ||

L'église de Saint-Louis de Lotbinière. dont la construction date de 1818.

COUPON DE PARTICIPATION
Ouestiofvconcours: Nommez l’une des deux façons 
de participer au concours Noél sur roues'

REPONSE

NOM

Spécial

moduk d'unlTani
r

■ '-r "v kü

--%
léger.

UN CADEAU 
POUR NOEL
plus quunmeuble
un jouet
de tous les jours

REQ.

par Paul-Henri DROUIN

SAI.NT-GEORGES — Lne entente 
est intervenue entre le coordonnateur 
général des Jeux d été du Québec 1979. 
M. Robert Dutil, et les membres du 
bureau de direction de quatre clubs 
siK-iaux de Saint-Georges de Beauce, 
pour l'organisation des secteurs d ac­
cueil, de protocole, d activités spécia 
les et de programmation culturelle.

Il s agit des organismes Lions. 
Optimistes. Richelieu et Rotary, a 
déclaré hier. M Jacques Petit, direc­
teur général de 1 information pour les 
prochains Jeux d’été du Québec, à une 
conférence de presse tenue à Saint- 
Georges de Beauce.

On rappelle que les Jeux d'été du 
Quebec 1979 auront lieu dans la ville 
de Saint-Georges de Beauce. du 8 au 19 
août prochain

Par cette entente, a expliqué Jac­
ques Petit, les Rntariens et Richelieu 
se partageront les secteurs de 1 ac­
cueil et du protocole qui nécessiteront 
1 emploi de quelque 160 bénévoles 
pour 1 organisation de la loge des jeux, 
la mise en place de kio.sques d'infor­
mation, 1 enregistrement et la remise 
de médailles

Quant au protocole, il couvre le 
ceremonial d ouverture et de fermetu­
re, le cocktail d ouverture, 1 éthique et 
les invitations aux activités spéciales 
et officielles

Pour leur part . les Lions et les 
Optimistes verront à la supervision des 
activités spéciales et de la programma­
tion culturelle

Au total, quelque 160 bénévoles 
seront affectés à ces deux secteurs

pour la mise en place d une discothe­
que, de visites guidées, des sports de 
detente, 1 organisation d un 5 à 7, d un 
souper des missions, de bars et du 
salon des bénévoles

En ce qui a trait à la programma­
tion culturelle, M Petit fit savoir que 
les décisions officielles ne seront 
connues que le 15 décembre prochain

La sécurité
On a aussi appris que M Carol 

Morin, directeur de la sûrete munici 
pale de Ville Saint (îeorges, avait 
accepté de superviser le fonctionne­
ment du secteur "sécurité lors des 
prochains Jeux d'été du Québec.

Quelque 80 personnes seront affec­
tées a ce secteur qui sera subdivisé en 
deux sections distinctes:

a) sécurité policière, regroupant la 
force constabulaire municipale, la Sû­
reté du Québec et les agents locaux de 
la (k-ndarmenc royale canadienne,

b) ^écurlté non policière, soit la 
formation d une équipe complète de 
honévoles qui auront à maintenir 
1 ordre sur les lieux des compétitions, 
les lieux d hébergement, les endroits 
culturels et la centrale administrative

De plus. M Carol Morin s'est \-u 
confier les problèmes de circulation et 
de stationnement

Les disciplines

.Au terme do la conférence de 
presse. M Jacques Petit fit savoir que 
dés la semaine prochaine, on dévoile­
ra les disciplines des prochains Jeux 
d'été du Québec ainsi que les endroits 
nu SC dérouleront les compétitions

Reconnu coupable de 
conduite dangereuse

par Marcel COLLARD

l'n citoyen de Cap-Saint-Joachim a 
été condamné à $2(X) d amende et à 15 
lins de semaine de prison, après s'étre 
reconnu coupable à une accusation de 
conduite dangereuse, consécutivement 
à un accident de la route qui causa la 
mort de Mme Marcel Touchette. àgee 
de 49 ans, de Beaupré, dans la nuit du 
3 au 4 avril 1977. à Sainte-Anne-de- 
Beaupré

Pierre Lessard, âgé de 24 ans, avait 
été d alxird inculpé d une accusation 
de négligence criminelle, mais il a 
plaidé coupable devant le juge Yvon 
Sirnis, à une accusation réduite de 
conduite dangereuse en Cour des 
sessions de la paix, au palais de 
justice do Québec

Lors de 1 enquête du coroner, il 
avait été dit que l>essard avait con 
sommé plusieurs petites bouteilles de 
bière et du gin

La;s tests de 1 ivressomotre ont 
démontré que son sang contenait une 
teneur de .20 d alcool, soit la consom­
mation de huit ou neuf petites bouteil­
les de biiTC ou de neuf onces de gin

Pour éviter un obstacle sur la 
route, alors qu une automobile était 
immobilisée. I>essard dirigea son véhi­
cule sur la gauche du chemin puis en 
revenant à droite, il heurta Mme 
Touchette Croyant avoir frappé un 
bloc de glace, le conducteur immobili­
sa l automobile environ 500 pieds plus 
loin, après que les deux jeunes passa 
gers lui eurent signalé qu il s'agissait 
d une personne

Le juge Fortin a accordé un délai 
de SIX mois à U'ssard pour acquitter 
Tamende de $200 et il a émis une 
ordonnance de probation pour une 
période d un an En raison de la 
période des Fêtes, le juge a exempté 
1 homme de la prison pour les lins de 
semaine de Noël et du Jour de 1 An.

CORRECTION
Il s est glissé une erreur dans notre annorx» parue mer­
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UN SECOND MAGASIN STEINBERG OUVRE SES 
PORTES A QUEBEC EN MOINS DE DEUX MOIS
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M Romain longlois, conseiller municipal du district Les Saules, o préside hier 
motin (le mercredi 6 décembre) la cérémonie d inougurotion d un nouveau supermorché 
Steinberg, au 1920, boulevord Mosson, les Saules Ce nouveou mogasin Steinberg, le 
deuviéme à ouvrir ses portes 6 Quebec en moins de deux mois, est lo concrétisation d un 
concept nouveou de lo mise en marché. Avec comme noyau un marché d olimentofion 
ogrondi, ce magasin couvre prés de 40,000 pieds carrés de surfoce On y trouve plusieurs 
innovations dons l ogencement comme dons lo vonété des marchandises à l'éfologe En 
bre!, ce mogasin nouveau genre offre davantage que ce que Ton peut voir de comporoble 
lo photo ci-dessus o été prise ou moment où le représentent officiel de lo ville de Québec. 
M Romoin longlois, procédait o lo coupe du troditionnel ruban

On reconnoitro également sur la photo (de gauche a droite) MM. Jean-Claud* 
Lelitvra, vice-président et directeur générol de lo division Québec Nord Jacqutt Plttlla, 
geront du mogosin. le conseiller Lan|loiS, Jack Léviné, prés'dent de Steinberg Inc , et 
Rayrtionil Lewis, directeur regional inn j
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Comité pour nettoyer 
la Jacques-Cartier

e=

par Gérard ROCHETTE
(Collaboration spéciale) 

PONT-ROUGE — Un comité provt- 
soire pour I assainissement de la riviè­
re Jacques-Cartier a été formé dans la 
région de Portneuf Formé sur l'initia­
tive de l'Association des pêcheurs 
sportifs de saumons du Québec Inc., le 
comité composé des gens du milieu 
prend sous sa responsabilité le net­
toyage de cette rivière pour la pêche 
au saumon.

C'est au cours d une assemblée 
publique tenue à Pont-Rouge qu une 
telle décision a été arrêtée après que 
les participants eurent été informés 
sur le haut potentiel de la Jacques- 
Cartier pour la pêche au saumon et sur 
les possibilités qui existaient de res­
taurer cette dernière pour favoriser le 
retour de cette pêche comme c'était le 
cas dans les années 1850.

Le comité provisoire mis sur pied 
est composé de MM Henri Frenette. 
André Boilard et Pierre Barette, tous 
de Pont-Rouge, de Réginald Breton, 
président de la Chambre de commerce 
régionale. Gaston l^égaré et Fernando 
Ratte, de Donnacona, ainsi que d'un 
représentant de la municipalité de 
Tewkesbury à être désigné plus tard

Le comité a pour tâches de choisir 
le nom définitif de l organisation; de 
faire émettre une charte de société 
d'intérêt public sans but lucratif; de 
préparer les élections du comité per­
manent et de convoquer une assem­
blée générale à cette fin

Dans une deuxième phase, il devra 
obtenir du mini-stère du Tourisme, de 
la Chasse et de la Pêche et des 
Richesses naturelles l'autorisation de 
construire des passes migratoires, de 
procéder à 1 achat, à ta reprise et à la 
stabulation de géniteurs Salmon Salar, 
d exercer des activités de pisciculture, 
d effectuer des ensemencements de 
saumons de 1 Atlantique, d'obtenir 
aide et assistance des biologistes et 
des aménagistes du MTCP

Dans une troisième étape, le comi­
té prendra les dispositions pour assu­
rer le financement de toutes activités 
tant au point de vue organisation, 
fonctionnement que de la restauration 
de la rivière. Finalement, l'organisa­
tion prendra charge de l'exploitation 
de la rivière ce qui devrait survenir 
dans environ cinq à 10 ans.

Au cours d'allocutions, 
dent de l'Association des

le prési- 
pécheurs

Le forage reprendra 
l'an prochain, près 
du lac Sainte-Anne

par Gérard ROCHETTE
(collaboration spéciale)

S.-MNT-R.A'S'MOND — La compa­
gnie Shell du Canada poursuivra l'an 
prochain le forage entrepris à la 
recherche de minerai dans l*» secteur 
du lac Sainte-Anne, à quelque 15 
milles de Saint-Raymond, dans le 
comté de Portneuf. Une telle décision 
fait suite aux résultats obtenus a la 
suite d'un travail identique effectué 
1 été dernier et qui a permis de 
découvrir ce qui semble un important 
gisement de fer. titane et d apatite 
(phosphate).

C'est la compagnie H.E. Neal. de 
Toronto, qui a procédé au (orage 
préliminaire et les résultats de l'ana­
lyse en laboratoire devraient être 
connus en janvier 1979

Le travail de la compagnie Neal a 
permis de découvrir une veine d une 
longueur de 7 milles sur une largeur 
de 1000 pieds environ. Le forage 
effectué à 800 pieds a permis de 
retirer des échantillons de fer, titane 
et d apatite. Sept forages de ces 
échantillons ont été dirigés en labora­
toire pour analyse du contenu de la 
concentration.

Selon des informations obtenues 
par LE SOLEIL, une concentration de 
25 à 35 pour 100 est nécessaire pour 
assurer la rentabilité d une exploita­
tion éventuelle Ixïs premiers indices 
sont que ce pourcentage serait large­
ment dépassé, ce qui laisse planer les

plus grands espoirs quant à un déve­
loppement possible de ce secteur

Précisons que 1 emplacement de la 
veine se situe dans le parc des 
Laurentides et que c'est grâce aux 
dispositions de la nouvelle loi 19 que 
la compagnie a pu obtenir l'autorisa­
tion du gouvernement de procéder au 
forage à cet endroit

sportifs de saumons du Québec, pro­
moteur du projet, M Romain Boivin, et 
les deux représentants de cet orga­
nisme délégués auprès du comité, MM 
François de B. Gourdeau et Guy 
Chaumont, ont fait ressortir le poten­
tiel de la Jacques Cartier et les possi­
bilités de ramener cette rivière dans 
des conditions favorables pour la 
pèche au saumon.

Ceux-ci ont avancé que la pêche 
abusive et la construction de barrages, 
notamment celui de la Domtar à 
Donnacona, sont les deux causes prin­
cipales de la disparition de cette 
pèche sur la Jacques-Cartier, Aujour­
d'hui. les lois gouvernementales et la 
réglementation en découlant élimine­
raient ces deux problèmes. En ce qui 
regarde les sources de pollution exis­
tantes, celles-ci pourraient être élimi­
nées grâce aux programmes d aide 
gouvernementaux en la matière Sur 
ce dernier point il fut mentionné que 
ces sources ne constituaient pas un 
problème majeur

11 est évident que la collaboration 
des ministères gouvernementaux s'a­
vère primordiale dans les circonstan­
ces, cette collaboration se situant 
surtout au niveau de l'application des 
lois et règlements sur l exploitation 
des rivières. On peut évaluer l'impor­
tance d un tel critère de collaboration 
en mentionnant, que compte tenu du 
projet avancé, le MTCP exigera, entre 
autre, de la Domtar la construction 
d une passe migratoire à son barrage 
de Donnacona comme condition de 
l'émission du permis autorisant les 
travaux de restauration projetés au 
barrage

Au niveau du comité provisoire 
régional, on est conscient de l'impor­
tance de la tâche à accomplir avant 
d aboutir à l'étape finale de l'exploita­
tion Mais les membres demeurent 
optimistes, compte tenu du potentiel 
existant et des possibilités de réalisa 
tion, ainsi que de l'appui de l'Associa 
tion des pécheurs sportifs de saumons 
du Québec et la collaboration des 
autorités gouvernementales qui sem 
blent déjà acquise
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Un coin de la galerie Arihèque

Ouverture 
galerie d'art,

premiere
Beauce

Les frères Lamontagne 
plaident coupable

.\ccu‘'es d assaut sur deux agents 
du poste de la ."sCirete du Québec à 
Saint-Camille de Bellechasse, les trois 
freres Lamontagne, de la même loca 
lite. ont avoué leur culpabilité, hier, 
devant le juge M A Drouin, au palais 
de justice de Montmagny

Marcel, âgé de 20 ans. a porté les 
coups II a é( opé de 30 jours de prison, 
en plus de deux amendes de $150 II 
devra aussi payer S316. soit les domma­
ges ^uhls par l'auto des policiers

Daniel et Jean-Guy. âgés de 23 et 
25 ans. ont été condamnés à une 
amende de $300 chacun La cour a de 
plus impo,-é aux trois une probation de 
deux ans et différentes conditions, tel 
que de ne pas fréquenter les débits de

boisson et de ne pas importuner les 
policiers

Les délits s'étaient déroulés le 13 
octobre dernier à la porte d un hotel, 
voisin du poste de la SQ à Saint- 
Camille Los agents J Desjardins et J 
Mercier arrivaient au poste lorsqu ils 
ont remarque qu'une bagarre se dé­
roulait à 1 hotel. Ils sont intervenus 
pour séparer les belligérants et c'est à 
ce moment qu ils auraient ete pris à 
partie par les frères Lamontagne

Dans cette cause. Me R. Boulet 
représentait le ministère de la Justice 
et Me M Morin, de Saint-Georges de 
Beauce. les trois frères f.es agents H 
Gigiiére et R Boudreau, de la SQ à 
Quebec, ont mené l'enquête policière

par Paul-Henrt DROUIN
SAINT-GEORGES — Dorénavant, 

les Beaucerons n'auront plus à se 
rendre à Québec ou Montréal, pour 
découvrir des oeuvres de grande 
valeur

Une telle remarque a été faite par 
M Albert Rousseau, artiste de réputa­
tion internationale, à l inauguration 
de la première galerie d art dans la 
Beauce, L .\rthcque", à Ville Saint- 
Georges. et à laquelle étaient présents 
plus de 200 jiersonnes.

Pour la circcn.stance, une trentai­
ne d artistes, peintres et sculpteurs.

parmi les mieux cotés au Québec, 
exposaient à cette nouvelle galerie 
d art située au Carrefour Saint- 
Georges.

Ayant jugé que la région beauce­
ronne avait fait, depuis longtemps, la 
preuve de son intérêt pour les arts 
plastiques, l'initiative d'une première 
galerie d'art dans la Beauce, est 
l'oeuvTe de M et Mme Yoland Mat­
thieu. de Saint-Georges

Toutefois, pour la réalisation de ce 
projet, l'artiste .Albert Rousseau a 
apporté son expérience et son presti­
ge. a laissé entendre M. Matthieu, en

révélant que I idée de cette initiative 
lui était venue au cours de l'été 
dernier.

Je trouvais, dit-il. qu une galerie 
d art était tout indiquée dans un décor 
aussi majestueux que celui du Carre­
four Saint-Georges."

M. Yoland Matthieu a de plus 
affirmé que "la galerie d'art L'Arthè- 
que se voulait un foyer d'oeuvTes 
artistiques où les artistes de la Beauce 
et d ailleurs au Québec seront toujours 
les bienvenus et qu'il en sera de même 
pour le public".

Accident
mortel
Une collision entre trois 

véhicules a coûté la vie à 
Mme Irénée Vachon, née 
Thérèse Bolduc et âgée de 52 
ans. de Saint-Odilon de Beau­
té M Vachon a été blessé et 
il a dû être transporté à 
1 hôpital de Saint-Georges.

La tragédie est survenue 
vers 16h40 sur la route 173, à 
la sortie de Vallée-Jonction. 
La Sûreté du Québec précise 
que l'auto de M Vachon 
aurait heurté l'arrière d une 
semi-remorque et qu'il serait 
entré en contact avec une 
camionnette par la suite

1,'cnquéte du coroner a été 
ouverte, hier .soir, et le poste 
de la Sûreté du Québec à 
Saint Joseph de Beauce a 
procédé aux constations 
d usage

Une
nouvelle

boîte

en ville
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Le manoir de la seigneurie Joly de Lotbiniôre. à Pointe-Platon.
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Document sur rhistoire de huit 
paroisses du comté de Lotbinière

par Gilles PEPIN
du bureau du Soleil

LE\ IS — I-a Commission scolaire 
régionale de Tilly, par son senice 
(1 éducation des adultes, veut intéres­
ser les gens de Lotbinière à l'histoire 
locale

Une premiere tentative d un cours 
portant sur la géographie locale a 
échoué, le cours a été offert à l'autom­
ne 197"; mais aucune personne n a 
donné son inscription. Mais l'argent 
f)ui avait été prévu à cette fin aura été 
tpiand même très utile, puisqu'il a 
servi a la publication d un document 
de huit géantes pages et intitulé •■Xu 
fil de quelques paroisses de Lotbi­
nière"

11 s'agit d un document d informa­
tion sur l'histoire de plusieurs parois­
ses entourant l'école secondaire poly­
valente de Sainte-Croix: Lotbinière, 
Saint Edouard, Laurier-Station, Sain­
te-Croix, Issoudun. Sainte-Emmelie de 
Leclercvillc, Saint .\ntoine-de Tilly et 
Joly

L ouvrage a été publié en 3.000 
exemplaires et sera distribué, d ici 
quelques jours, dans les foyers des 
huit localités coricernées, a révélé 
Louise Beaulieu, du service d éduca­
tion de^ adultes à la régionale de Tilly

Si les gens ont le goût de s'inscri­
re a un cours ou d entendre des 
conférences, soit cet hiver soit à 
1 automne prochain, ils n auront qu'à 
le faire savoir", a déclaré Mlle Louise 
Beaulieu

La petite histoire
M Yves Tousignant, président fon­

dateur de la Société d histoire régio­
nale de U.tbinière, a collaboré à titre 
de personne ressource dans la prépara­
tion du journal. Celui-ci relate en effet 
les faits de la petite histoire- origine 
de la paroisse, des noms, identifica­

tions des monuments et de quelques 
personnages qui ont laissé leur 
marque.

Cette publication rassemble beau­
coup de faits utiles iiour faire connai- 
tre l'histoire locale. Le service d'édu­
cation des adultes ne pouvait mieux 
réussir dans son désir d être présent 
et de piquer la curiosité des gens.

En somme, c'est une experience, 
comme Vont précisé les dirigeants du 
service d éducation des adultes à la 
régionale de Tilly

Dès la page couverture, le lecteur 
y découvre tout de suite des questions 
qui l'incitent fortement à scruter et à 
conserver ce document

Vous souvenez-vous de la date de 
fondation de votre paroisse'’...Savez 
vous pourquoi il y a un endroit, à 
Sainte-Croix, qui porte te nom de Trou 
du curé'’. Vous rappelez-vous de la 
profession de Pamphile Iximay'’.

Voilà autant de questions aux­
quelles vous trouverez des réponses si 
vous parcourez ces quelques pages . 
lit-on aussi sur ta page couverture de 
ce document d histoire

Depuis les seigneuries
Evidemment, on ne pouvait man­

quer 1 occasion de rappeler l'époque 
des seigneuries

' Sis en bordure du fleuve, le 
territoire qui constitue le comté de 
Lotbinière, fut partagé en seigneuries 
à 1 époque de la Nouvelle-France. En 
effet, des 1637. une première conces­
sion fut faite aux "Dames Ursulines de 
Québec", d’une lieue de terre de front 
sur te fleuve au lieu dit Platon 
Sainte-Croix, sur dix lieues de profon 
deur. Octroyé en 16.T7. la seigneurie de 
Sainte-Croix ne fut prise en possession 
que le 12 septembre 1646

"Accordée d'abord aux commu­
nautés religieuses pour les aider à

subsister dans leurs oeuvres, les sei­
gneuries curent des départs plutôt 
lents. Ce n est vraiment qu un quart de 
siècle plus tard que s’ouvtc, dans 
Lotbinière, l'ére des seigneuries. En 
l espacc de deux ans, toute la région 
bordicrc du fleuve appartient à des
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UN CADEAU 
POUR NOEL
plus quun meuble
unjouet
de tous les jours

Jeux d'été 1979

Organisation de 
divers comités

propriétaires seigneuneux. Des 1672. 
les seigneuries de Ixitbinière et de 
Bonsccours encadrent celle de Sainte 
Croix Le 31 août 1700. Noël Le 
Gardeur de Tilly se portait acquéreur 
de la seigneurie de Villieu et lui 
donnait son nom

par Paul-Henri DROUIN

S.MNT-GEORGES — Une entente 
est intervenue entre le coordonnateur 
général des Jeux d'été du Québec 1979, 
M Robert Dulil, et les membres du 
bureau de direction de quatre clubs 
sociaux de Saint-Georges de Beauce, 
pour l'organisation des secteurs d ac­
cueil, de protocole, d activités spécia­
les et de programmation culturelle.

Il s'agit des organismes Lions, 
Optimistes. Richelieu et Notary, a 
déclaré hier, M Jacques Petit, direc­
teur général de l'information pour les 
prochains Jeux d'été du Québec, à une 
conférence de presse tenue à Saint- 
Georges de Beauce.

On rappelle que les Jeux d été du 
Québec 1979 auront lieu dans la ville 
de Saint-Georges de Beauce. du 8 au 19 
août prochain

Par cette entente, a expliqué Jac­
ques Petit, les Rotariens et Richelieu 
se partageront les secteurs de l'ac­
cueil et du protocole qui nécessiteront 
1 emploi de quelque 160 bénévoles 
pour 1 organisation de la loge des jeux, 
la mise en place de kiosques d infor­
mation, l enregistrement et la remise 
de médailles.

Quant au protocole, il couvre le 
cérémonial d’ouverture et de fermetu­
re. le cocktail d'ouverture, l'éthique et 
les invitations aux activités spéciales 
vt officielles.

Pour leur part, les Lions et les 
Optimistes verront à la supervision des 
activités spéciales et de la programma­
tion culturelle.

.■\u total, quelque 160 bénévoles 
seront affectés à ces deux secteurs

pour la mise en place d une discothè­
que, de visites guidées, des sports de 
détente, l’organisation d'un 5 à 7. d’un 
souper des missions, de bars et du 
salon des bénévoles

En ce qui a trait à la programma 
fiun culturelle, M Petit fit savoir que 
les décisions officielles ne seront 
connues que le 15 décembre prochain

La sécurité
On a aussi appris que M Carol 

Morin, directeur de la sùrete munici­
pale de Ville Saint-Georges, avait 
accepté de superviser le fonctionne­
ment du secteur "sécurité’' lors des 
prochains Jeux d été du Québec.

Quelque 80 personnes seront affec­
tées à ce secteur qui sera subdivisé en 
deux sections distinctes.

a) sécurité policière, regroupant la 
force constabulaire municipale, la Sû­
reté du Québec et les agents locaux de 
la Gendarmerie royale canadienne,

b) sécurité non policière, soit la 
formation d une équipe complète de 
bénévoles qui auront à maintenir 
l'ordre sur les lieux des compétitions, 
les lieux d hébergement, les endroits 
culturels et la centrale administrative.

De plus, M Carol Morin s’est vu 
confier les problèmes de circulation et 
de stationnement

Les disciplines

Au tenne de la conférence de 
presse, M .lacques Petit fit savoir que 
dès la semaine prochaine, on dévoile­
ra les disciplines des prochains Jeux 
d'été du Québec ainsi que les endroits 
où se dérouleront les compétitions

Reconnu coupable de 
conduite dangereuse

par Marcel COLLARD

Un citoyen de Cap-Saint-Joachim a 
été condamné a S200 d'amende et à 15 
(ms de semaine de prison, après s être 
reconnu coupable à une accusation de 
conduite dangereuse, consécutivement 
à un accident de la route qui causa la 
mort de Mme Marcel Touchette, âgée 
de 49 ans. de Beaupré, dans la nuit du 
3 au 4 avril 1977, à Sainte-Anne-de- 
Beaupré.

Pierre Lessard, àgè de 24 ans. avait 
été d abord inculivé d une accusation 
de négligence criminelle, mais il a 
plaide coupable devant le juge Y’von 
Sirois, à une accusation réduite de 
conduite dangereuse en Cour des 
sessions de la paix, au palais de 
justice de Québec

Lors de l'enquête du coroner, il 
.ivait été dit que I,essard avait con 
sommé plusieurs petites bouteilles de 
bière et du gin

Les tests de l ivressomètre ont 
démontre que son .sang contenait une 
teneur de 20 d alcool, soit la consom­
mation de huit ou neuf petites bouteil­
les de biere ou de neuf onces de gin

Pour éviter un obstacle sur la 
route, alors qu'une automobile était 
immobilisée. lÆssard dirigea son véhi­
culé sur la gauche du chemin puis en 
revenant a droite, il heurta Mme 
Touchette Croyant avoir frappé un 
bloc de glace, le conducteur immobili­
sa l'automobile environ 5(X) pieds plus 
loin, après que les deux jeunes passa­
gers lui eurent signalé qu'il s'agissait 
d'une personne

Le juge Fortin a accorde un delai 
de SIX mois à Ix'ssard pour acquitter 
l’amende de S200 et il a émis une 
ordonnance de probation pour une 
période d un an En raison de la 
période dos Fêtes, le juge a exempté 
1 homme de la prison pour les fins de 
semaine de Noël et du Jour de l An.

CORRECTION
Il s’est glissé une erreur dans notre annorice parue mer­
credi le 6 décembre, on page Gl de ce journal A l'article 
CHAINE STEREOPHONIQUE en spécial, 
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(au lieu de $599.95 tel qu annoncé)
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UN SECOND MAGASIN STEINBERG OUVRE SES 
PORTES A QUEBEC EN MOINS DE DEUX MOIS

’ .Z'
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M Romoin longloi», conseiller municipol du disir et les Soûles, o présidé hier 
motin (le mercredi 6 décembre) lo cérémonie d irvougurotion d’un nouveou supermarché 
Steinberg, ou 1920, boulevord Masson, les Saules Ce nouveau magasin Steinberg, le 
deuxième à ouvrir ses portes à Québec en moins de deux mois, est lo concrétisation d’un 
concept nouveou de lo mise en marché. Avec comme noyau un morché d'oiimentofion 
agrandi, ce magasin cosnrre prés de 40,000 pieds corrés de surfoce. On y trouve plusieurs 
innovotions dons rogencemeni comme dons lo voriéfé des morchondises 6 l étaloge En 
bref, ce magasin nouveau genre offre davantage que ce que I on peut voir de comporoble 
lo photo ci-dessus o été prise ou mortvent où le représentont officiel de lo ville de Québec. 
M Romain longlois, procédoit à lo coupe du froditionnel rubon

On reconnoitro égolement sur lo photo (de gouche à droite) MM. jRin-Claud* 
iRliRvrt, vice-président et directeur générol de lo division Québec-Nord JacquRS Planta, 
géront du mogosm, le conseiller Langlois, Jach Levins, président de Steinberg Inc , et 
Raymond Ltwit, directeur régional «NN )
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La réœlte du foin chez les Lemieux, de Saint-Raphaël en 1940. L'une des 12 photographies que I on retrouve dans le Le quai de Saint-Michel, en 1916. Une autre photographie qui apparaît dans "Travaux d hier et d aujourd hui de la

calendrier de la plaine côtière de Bellechasse. plaine côtière de Bellechasse.

"Travaux d'hier et d'aujourd'hui / ;

Un calendrier évoque le passé de Bellechasse
par Gilles PEPIN
du bureau du .So/ci7 

SAINT-MICHKI. — Vn calendrier 
contenant une douzaine de belles 
photographies rappelant le travail te­
nace et fécond des gens qui ont fait la 
région Voilà une innovation qui met a

1 honneur la plaine côtière de Belle­
chasse dans un travail intitulé: "Tra­
vaux d'hier et d aujourd'hui"

Cette innovation caractérise le 
calendrier que publient annuellement 
les caisses populaires Desjardins. Ce 
calendrier vient d être publié en plu­

sieurs milliers d'exemplaires pour 
être distribue gratuitement dans tous 
les foyers des six paroisses formant la 
plaine côtière de Bellechasse, soit 
celles de Beaumont, Saint-Michel, 
Saint-Charles, I,a Durantaye, Saint- 
Gervais et Saint Raphaël

Ixirs d une cérémonie d'inaugura­
tion qui a eu lieu mercredi, à Saint- 
Michel, M. Pierre Boucher, sous- 
ministre adjoint aux Affaires culturel­
les. a rendu hommage a collabora 
teurs, puisqu'il s'agit réellement d'une 
oeuvTe de coopération, de même qu'au

L'affaire du Parc de la Vanoise, à Saint-Romuald

L'ex-maire Bisson obtient gain de cause
par Gilles PEPIN
du bureau du Soleil

LEVIS — Le juge Gabriel Roberge, 
de la Cour supérieure a Québec, a 
rejeté une requête en injonction in­
terlocutoire qui avait été présentée 
par la corporation municipale de 
Saint-Romuald contre un ancien maire 
de cette ville. M. Marc-A. Bisson, 
propriétaire du Parc de la Vanoise”

Cette décision met un terme à une 
discussion qui dure depuis plusieurs 
mois. La municipalité voulait que la 
cour oblige M Bisson à se plier à 
I csprit et à la lettre du règlement

municipal régissant 1 aménagement 
d un parc de maisons mobiles.

Ix- fond du litige ne fut toutefois 
pas débattu U- tribunal a accepté une 
objection soulevée par la défenderes­
se en reconnaissant que certains plans 
apparaissant au dossier n étaient pas 
absolument identiques à ceux qui 
avaient été déposés originellement, 
lors du dépôt de la requête, le 1er 
septembre dernier.

Ixi procureur du défendeur a pré­
tendu qu en tentant d introduire cer­

tains plans dans le dossier, on a voulu 
introduire un nouveau document qui 
n a pas été allégué ou encore on a 
tenté d amender la requête en injonc­
tion interlocutoire II a été argumenté, 
aussi, que l’affidavit n’a pas été donné 
sur les nouveaux documents.

Le tribunal s est dit conscient que 
l'habitude se répand de plus en plus 
de produire, lors de l institution de 
certaines procédures, des photocopies 
de documents, pour les remplacer 
ensuite par les documents faisant 
preuve selon les lois de la preuve.
"C’est sans doute ce que le procureur 

de la demanderesse a fait, il n’en reste

pas moins que, lorsque 1 on veut 
substituer le document faisant preuve 
à celui qui a été produit originaire­
ment. il faut qu il soit exactement 
semblable ”, a conclu le juge Roberge.

comité de promotion du patrimoine de 
Beaumont, qui fut à l'origine de 
1 initiative.

Selon M Boucher, le développe­
ment culturel au Québec sera lourde­
ment hy-pothéqué si nous ne réussis­
sons pas à associer au patrimoine les 
sociétés privées, comme cela est prati­
qué dans certains autres pays. L initia­
tive du calendrier de 1979 sur la plaine 
côtière de Bellechasse est donc un 
magnifique exemple de la collabora­
tion qui doit exister dans ce domaine, 
a signalé le sous-ministre

Affaires culturelles
.■\ la suggestion du service de 

1 animation de la direction générale 
du patrimoine au ministère des Affai­
res culturelles, les gérants de caisses 
populaires des six localités de la 
plaine côtière de Bellechasse ont

accepté d emblée d'assumer les frais 
d impression de ce calendrier qui 
reflete très bien les traditions et la 
culture régionale.

Travaux d hier et d'aujourd’hui " 
réunit au fil des douze mois de l’année 
des photographies anciennes montrant 
cette région fascinante. Les photogra­
phies ont été recueillies en effet parmi 
les familles de la région par des 
membres du comité de promotion du 
patrimoine de Beaumont. Ia; ministère 
a pour sa part contribué à la réalisa­
tion et a la conception

Le travail de la terre, la coufie du 
bois, la cueillette de l’eau d'érable, la 
récolte du foin, le foulage du grain, le 
travail à la cabane à sucre, le sciage 
du bois sont autant d activités qui ont 
marqué 1 histoire et la culture de ces 
villages de la côte sud et qui illustrent 
les pages du calendrier

La chambre de 
Lévis hésite

LEVIS — La Chambre de 
commerce de I/évis n’est pas 
défavorable à l élaboration 
d un projet visant éventuelle­
ment la création d un marché 
agricole sur la Rive-sud

Elle n'a cependant pas 
donné son appui au groupe 
de trois personnes, qui a 
expliqué la nature de 1 étude 
qu il vient d amorcer grâce à 
une subvention octroyée 
dans le cadre du programme 
Canada au travail

Le trio a expliqué son 
projet, hier soir, au conseil 
d administration de la Cham­
bre de commerce, qui a dit se 
limiter, pour 1 instant, à pro­
pager 1 information parmi 
ses membres
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